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L'ENTENTE
EN FACE DU PROBLÈME ORIENTAL

La position
du pumnemsnt britannique
Londres, IV.TH.- 8

t,enceReuter publie une note

précisant la position du gou-

vernement britannique a te

dard du Proche-Orient.
Le gouvernementbritannique
considère la liberté
et permanente des Retrait
comme une néeesmte mtale

pour laquelle il estprêt a faire
tous les efforts nécessaires

pour l'obtenir. ,.

Laquestion de

pie est quelque peu Afférente
car le» représentants d Ang
va et de Constantinople furent
informés en janvier 1921, de

l'intention des alliés de rendre

Constantinople à la Turquie,
sous la condition d'un

ment satisfaisant des autres

questions.
Après avoir exposé la neees-

site de la réunion rapide d une

conférence à laquelle partiel-
peraient toutes les nations in-
téressées, la note ajoute : l ne

telle conférence ne peut pas
commencer tant qu'il sera

ouestion de menaces kemalis-

tes contre les zones neutres

protégeant actuellement t ons-
lantinople, le Bosphore et les

Dardanelles.
, „ .. ,

Une notification fut faite a

nowstsfa Rém
al

<

Angora,envue du respaet des
—ones précitées.
parlant ensuite de la reper-

eussion qu'entraînerait lapré-
sence des Turcsvictorieuxdans

les Balkans, la note rappelle
eue la Roumanie fut ruinte

pendant ladernièreguerrepar
suitede la fermeture des lté-

troits»

coopération
serbo-greco-roumame

Y a note, soulignant encore

les dangers pour la \ougo
Slarie et ta Grèce dtune «пго»

turco bulgare, ajoute. Bou

manie. I» Yougo slavie et la

Grèce furent invitées aparti-

riper',/« */—•
éventuelle de la sone neutre.

jje gouvernement brttanni-

que invita aussi tes Romimons
! envoyerdes

«trient vouv la défense des in

férêts communs. la Marelle-
Zélande accepta d'envoyer un
contingent.

La situation sn Bulgarie
Snfia 17 T H R.— Le bloc constitu-

ttofne?: imparti bourgeois * к Nos ?
l'union agraire organisèrent poui dem.-ш

à Tirnovo deux meetings simultanés. An

moment du déport d,. train de W,a poor

Tirnovo, emportant le mimstie de 1 mte

rieur M Daskaloff,chargé de di' iger l'exe-
СОЙОП des mesures d'ordre gouverne-

Smea. 'es entres, les «И
a a i'0«position, le g'oups des Partlss"

f

dn bloc ronoifeslèrent contre H Darkaloft

u , cours de la route les partisane du gou-

vernement eetoorèrent le ttam, dans

nM ; te gare et ils ne lui permirent d

r"o-rtnter d"» sur l'intervention energi-
.'

"

Je M. J)a?kaloff. Les ex»mrpistrea,ac
Scellement à Tirnovo, ^ont ptatcg^ ffij

Virement conve une atiuqnc t №
de la population.

Pour passer en Tiirace
Les nationalistes renouvelleraient

sous peu par écrit leur demane
.de passer en Thrace, en vue }
poursuivre l'adversaire et de г a-

îiser le pacte national dans un sem

propre à ne pas léser les intérê s

ides alliés.

tsarine turque
L'Assemblée d'Angora. a accorde

un crédit important à i« direction
de la marine: Le gouvernement
anatolien afctac icrait une impor-
tance spéciale à la défense des
•côtes.

Les intentions franco-italiennes
Rome, 17. T.H.R. — La

«Tribuna» publie la note

suivante : L'Italie sera tou-

jours solidaire avec les alliés

pour la défense de la liberté
des Détroits.

Parti 17. T. H. R.— L'«E-

cho de Paris» précise ainsi

le point de vue français :«La

France, en Orient comme

ailleurs, est disposée à ne

jamais s'écarter la première
de l'alliance. Nous avons

pris des engagements, nous
res tiendrons mais on ne

peut exiger de, nous que
nous les dépassions pour
aller à l'encoatre de nos

intérêts les plus certains. La
France entend se garder de

toute aventure.»

la question des fOétroiis
et des zones neutres

Paris, 17. ТЛ1 R.—Rappelant que là

France eï i'Italie décidèrent préalable-
nent de s'associer à l'Angleterre pour in-

former Moustafa Kémal pacha que les

Allies entendaient que les zones neutres

soient resDectées,les journaux constatent

que la note britannique relative à la po-

sition du gouvernemeni britannique à

l'égard du Proche-Orient consacre l'unité

de vues des Alliés sur ce point.
Ils constatent également l'accord des

Alliés pour estimer comme indispensa-
ble la restitution de Constantinople à

la Turquie.
Rappelant d'autre part qu'en manifes-

rant à l'Angleterre leur volonté de ga-

<antir les principes de liberté des Détroits

et de sauvegarde de la zane neutre et en

attendant le règlement général de la

paix, la France et l'Italie ne donneront

aucune autie assurance.

Le gouvernement français tient bien à

spécifier que les mesures prises jusqu'à
orésent m* préjugeaient en rien des con-

ditions de la paix future.
Tous les, journaux, notamment l'A-

сho de Paris tooten approuvant pleine-
ment la prudence de la France et de l'I-

calie remarquent qu'on ne peut pas exi-

ger que nous allions à rencontre de nos

propres intérêts.
Le journal anglais Observer exprime

l'espoir que la clarté d'appréciation et

de précis on, avee laquelle la France

se distingua jusqu'ici, dans la question
d'Orient, continueront à la guider vers

un jugement exact sur la nouvelle situa-

bon créée par la victoire turque, car

nous devons reconnaître que la France

fut dans cette question supérieurement
clairvoyante.

*
i *

Angora n'ayant pas encore ré-

pondu à la question verbale fies
alliés concernant le respect de la

zone neutre, ils ont renouvelé hier

cette question par écrit. Une note а

été remise à ge£ effet à Hamid bey,
par les premiers duo^ipans des

trois ambassades.

A l'Union Française
A l'occasion de l'arrivée à Cons-

tanlinople d'un groupe de sénateurs,
de députés ai dp membres des

Chambres de commerce de FfûW jpofitipss.
diner, organisé sous les auspices

de 1' « Union Française » et de

à S heures du soir.
Les membres de l'Union qui vou-

draient y participer devront s'ins-
crire à l'Union jusqu'à mercredi
soir, 20 courant. Â

Les Alliés renouvellent leur note
au gouvernement d'Angora
Constantinople. IS.T.1I. R.

—

JLcs 3premiers drogmans des

Hauts Commissariats deFran-

ее, d'Angleterre et -d'Italie se

rendirent aujourd'hui à t3 h.

Il2 auprès de S. E. Hamid beij.

représentant du gouvernement
d'Angora à Constantinople, et
lui remirent la note suivante,

avecprière de la transmettre
л>-

au gouvernement de la grande
Assemblée Nationale de Tur-

quie, à Angora.
Voici le texte de la, note :

«Xesgouvernements dePran-
ca, de Grande Bretagne et d'I-

ta lie considèrent qu'il est dé-

sirable que. sans préjudice des

stipulations dufutur traité de

paix, la neutralité de la zone

actuellement occupée par les

Alliés dans la région de Cons

tantinople et des Détroits, soit
maintenue.

« B'ordre de leurs gouverne•

ments, les Hauts-Commissai-
res soussignés de France, de

Grand-Bretagne et d'Italie,
ont l'honneur de renouveler la

démarche que leurspremiers
drogmans ont faite auprès de

H-mnid bey, le 11 courant, et

d'inviter S. E. à informer le

gouvernement de la Grande

Assemblée nationale d'Angora
le plus tôt possible, que les

trois gouvernements aidés ont
confiance que le dit gouverne-
ment respectera la zone préci-
tée .

Signé :

jesse Curely H. Rurnboîd, Garonî

Le général Pelié à Smyrns
Coastantinple, 18. T.H.R.—Con-

formément aux instructions reçues
du ministère des affaires étrangè-
res. le général Pelié, haut-commis-
saire de la République française,
est parti, hier, pour Smyrne afin

de se rendre compte des dégâts
causés par l'incendie, de s'enquérir
des causes du sinistre et de porter
à la colonie française l'assurance
de la sollicitude du gouvernement.

L'incendie de Smyrne
ЬМПИМПЯЖПММПН!

Le récit d'un témoin oculaire étranger. — Les efforts
desmarins anglais. — Les gémissements des réfugiés.
M. Word Price, correspondant

Le colonel grec PLASTIRAS qui
vienl de débarquer à Chio après avoir
à la iëte de 2000 hommes, combattu

en permanence depuis Afion-Kara-
Hissar jusqu'à Tchesmé.

EH ALLOVIAGNL
Berlin, 13 T. H. R. — Suivant le Lo-

kal Anzeiger, les ouvriers de l'usine éiec?

trique ds Hambourg demandèrent à être

payés en francs français, ce qui repré-
sentera't 250 marks a l'heure. La direc-

tion de l'usine déclara ne pas pouvoir
accepter ces revendications.

4

t *

Les jouFnaux allemands clé-
clarent que le voyage de M, H@r-
riot durera au moiu3 un mois. Il

visitera Moscou, Karkof et le bas-

sjn du Donetz. Durant son séjour,
t fferriof s'çntrefint

avec le chef de la mission сощ-

merciale russe eu Allemagne, M.
Siamoniakoyy?
La presse continue â prétendre

que le voyage de M. Herriot n'est
pas seulement de nature économi-

que, mais aurait aussi des but

levé, M. Herriot constata
une évolution de§ soviets vers l'a

CL " Jdaptatioa aux nécessités réelles,ce
T a Alliance frudCa^se)) sera donné

qUl justifiait son optimisme tou-

àZ'Ur-ion, le vendredi >f
n

j]tembre, chant la possibilité de la conclusion

Un ion Nationale des CooiiatMi
Les membres du comité sont priés

{le biep vouloir se réunir le mardi

19 septembre dans les conditions

habituelles.

éÇODQrçjjqq'e,
— Les deux pàïd.ls socialistes à Berlin

avaient organisé hier une vingtaine de

répnions pujViques coptre la yie ch.ère gj
le pjeFcagtjlpipe, pans je qu'ai tjejs aorq
de Berlin, les communistes firent irrup-
tion dans la salle Unebsgarre se pro-
duisit. La police dnt intervenir,
Berlin, 17. T. H R — Les socialistes-

majoritaires pt indépendants se réunis-
sent anjou d'hui peur arrêter le pro*

gramme de fusion des deux partis.
— Le Congrès annuel'du parti popn-

liste allemand aura lieu les 25, 26, et 27
octobre à Gœrlitz.

Opinion de Ea Presse
PRESSE TURQUE

La Tbrace et les Détroits
Parlant de la question de la

Thrace et des commentaires du

Times qui «confond la question
Turquie et Grèce avec la question
Turquie et Entente » le Vakit
écrit :

» Ainsi qu'on l'avait précédemment
expliqué, la Grèce était le mandataire

des puissances et c'est à ce titre là

qu'elle avait occupé Smyrne et Andri-

oople. Mais, comme on le sait r les puis-
sances avaient révoqué leur mandataire.
Par conséquent l'occupation d'Andricople
est aujourd'hui aussi injuste que l'était

celle de Smyrne. A l'époque où nous

avons pris les armes contre les Giecs,
nous avons dit aux puissances que nous

les expulserions de Smyrne et d'Andrino-

pie. Elles aussi ont reconnu notre droit.

en proclamant leur neutralité. Nous

avons chassé les Grecs de Smyrne et nous

sommes capables de les faire sortir éga-
lement 'd'Andrinople Si, dans ces con-

ditionâ, on admet ce que dit le Times, à

savoir que la question de la Thrace est

une question entre les puissances et la

Turquie, on se sera livré à une interven-

tion dans le conflit lurco-grec. Une telle

intervention importe en effet pour le

règlement pacifique de la question.
D'ailleurs la Turquie préfère régler le

conflit par d?s moyens pacifiques plutôt
que par 1er armes. Seulement nous avons

b droit légitime de revendiquer ceci : le

retrait immédiat des Grecs d'Andrinople
Nous ne pouvons pas permettre en effet

qu'Andrinople reste en gage entre les

mains d'un ennemi criminel jusqu'à ce

que les questions des Détroits et des mi-

norités soient réglées entre nous et les

puissances.
Les opérations rqilitaires engagées le

26 aoiV. ne sauraient prendre fm tant

que les Grecs occupent un ponce de no-

tre territoire. Le soldat turc victorieux

étranglera l'incendiaire grec, le corsaire

grec et le bandit grec dans n'Importe
quel coin de sa maison où ii le verra.

Ou ne saurait lyi contester ce

droit. §i j'qn insiste pour le règlement
de la question de Thrace en même

temps que des autres questions, nous

répétons que les Grecs doivent évacuer

immédiatement la Thrace. »

du Daiiy Mail, qui vient de rentrer
de Smyrne, décrit comme suit Tin-
cendie de Smyrne :

, « Jeudi, 14- sept. 8 h. a.m.
« Smyrne a été entièrement dé-

truite par un incendie formidable
qui a rasé la ville durant la nuit, à
l'exception des quartiers turcs sur

la colline et de la côte septentrio-
nale vers la Pounta.

« Sans exagération, c'est là un

incendie des plus terribles de l'his-
toire du monde entier et les flam-
mes lèchent tous les quartiers de la

ville, à une distance d'un mille de la

place où j'écris. Le spectacle est

terrible. Même le grand incendie

due de 2 milles dans laquelle vingt
volcans distincts lancent des jets de

flammes à une hauteur de 100

pieds.
« Contre ce rideau de feu qui re»

couvre le ciel se découpent les clo-
ches des églises, les dômes, les toi-
tures des établissements commer«-

ciaux de Smyrne et les résidences
des Européens, alors que, derrière,
des quartiers entiers brûlent comme
des torches épouvantables. De cette
masse extrêmement éclatante de

jaune d'orange et de rouge, des fa-
mées s'étendent à une distance de

plusieurs milles vers te golfe. Le

spectacle le plus affreux c'est l'a-
moncellemeut sur le quai étroit de
centaines demilliers de réfugiéspris
entre le feu et l'eau profonde. Les
gémissements de terreur incessants
peuvent être entendus de loin. Ajou-
tez à cela les fréquentes détonoTions
de dépôts de mimitions aerjompa-
gnées de l'explosion des cartouches
qui rappelle un feu inteirse de mous-

queterie ; figurez-vous la constante

projection dans le firmament rouge
de ballons incandescents émanant
de dépôts de pétrole.

La panique dans la foule
La panique éclata dès que l'on

aperçut une fumée noire, le mer-
credi à 2 h. p.m.
qui est situé à un mille et demi du
rivage. Peu de personnes g attaché-
rent quelque importance. L'embar-
quement de la colonie britannique
qui avait été décidé le mercredi

par le tribunal d'indépendance de Smyrne ! matin continua systématiquementj
| Etant monté sur la toiture йе mon

de Londres n'a pu être pire, car'hôtel, vers 3 heures, je bisque deux
la population de Smyrne se chiffre- autres incendies avalent éclaté dans
à 350,000 habitants. Des scènes de la même parti* de la ville, mais
terreur terribles se sont déroulées ! personne était encore inquiet. A
durant la nuitparmi la population... s 4 h. 30, j'accompagnai en auto le.
et les Turcs se sont déclarés inca- i gênjrtil Kiazim pacha, le comman-

pables devant une si vaste catçsiro- j dant turc delà ville, à une place
phe en dehors de Smyrne sur le littoral
Ce que vous voyez du bord de...j septentrional du golfe. De là nous

est une muraille de feu d'une éten- pûmes voir un épais nuage noir qui

Feu le mélropolila de Smyrne

mgr CHRVSOSTO^E
condamné et mis à mort

PKESSE ARMENIENNE

ïJg. a-veytissomejîî
Le Djagadamard pariacR du té-

jégranmie ndrèssé le llseptetab^
à la Ligue des Nation» -jiài- le gou-
veruemeut d'Angora par l'entre-
mise de la Croix Rouge de Genève
émet les considérions suivantes.

Lû euatefâu de ее télégramme est une

menace générale pour toute l'Asie-Mi-
neure. Ii est ainsi concu : « La Turquie
décline toute responsabilité pour les con-

séquences qui pourraient résulter de

ces terribles surexcitations ; * imputées
à l'armée hellénique. ^ voilà les

h f catapomfies de Smyrne. Une région
florissante qui est réduite aujourd'hui en

un поиуеаи de ruines par le fer et par le

fen. La population de la vide et des een-

laines de milliers de réfugiés ont été en

butte à une horible situation. Le dévoue-

ment des marins étrangers n'a pu cir-

conscrire le désastre

La question Tfctraee
А*/фг®8, 17septembre.

Un conseil des ministres s'est
tenu et a délibéré au

sujet de la question de Thraee.
[Bosphore).

Les troupes de l'Erythrée
Athènes, 17 septembre,

les derniers effectifs grecs
qui se trouvaient sur la pr?Z-

de UErythrée été

complètement Embarqués.
(Bosphore).

M, Franklin-Bouillon
au Quai d'Osay

Paris, 17. T. H. R. — M. Franklin-
Bouillon, négociateur de l'accord franco-
turc, eut samedi une ioDgue convef.sa-
tion avec M. Poincaré.

i. Hatensiein à Londres
Londres, 16 T.H.R.—La presse

annonce que les démarches à
Londres de M. Havenstein revêtenl
an certain caractère officiel. Il
semble que le gouvernement bri-

tânoiqne seconderait l'effort du fi-
nancier allemand.

joie...Que l'Orne d'Allah treasaiile d

que ceux qui ont cru et fait croire

qu'Allah vaincu est plus redoutable

qu'Allah le vainqueur que ceux-là se ré-

jouissent.
L'Asie Mineure aussi a eu le même

. I sort que la Grande et la Petits Arménie.
Et (-Que reste-t-il à dire an sujet des miuori-

tés au nom desquelles des serments sont

faits depuis 1914.

Et l'houe est encore incertaine, proche,
mais sombre. .m

Le diadoque
et M. Triandaphyîlacos

Athènes, 17 septembre.
M. Triandaphyllaeos, prési-

dent du conseil a conféré Ion»
gueinent avec le diadoque»

(Bosphore).

La réponse allemande
à la Belgip

Londres, 16. T.H.R, — Le gou-
vernement belge n'est nullement
disposé à accorder à l'Allemagne
pour sa réponse un répit de plus,
de 3 jours. MM. Theunis et Jaspar
exanqneront donc probablement!
mardi si les bons remis par le
Reich possèdent la couverture les
rendant immédiatement escompta-
bles et si cette couverture aura la,
même valeur pour les 3 bons af-
férents aux paiements d'octobre*;
novembre et décembre. SiM. Hs-
vensteic réussissait â obtenir la
garaniie, il faudrait qu'il couvrit
cinq bons, août et septembre com-
pris.
Au cas où la réponse de l'Aile-

magne ne serait pas satisfaisante^
les ministres belges dresseraient
immédiatement procès verbal de;
carance, et le délégué belge à la
commistion des réparations cons-

taterait, avec M. Dubois, le man-

quement du Reich,



â

Légation de Serbiemontait du centre de la ville. «Cela

semble un incendie sérieux » dis-je
cm commandant de la ville. S S,S. Meletios IV, patriarche
— Ohl nous allons faire sauter \ œcuménique, s'est rendu hier, ac-

des maisons pour localiser le sinis- compagoé de M. Sp, Constantini-

tre. » me répondit-il. ail и en a premier drogmaa du patriar-
» -и

• » . •; cat, au haut-commissariat de Ser-

quelques-uns d ailleurs,ajoutei-t-il,bieet arendBsa visite au nouveau

quand il eut pris connaissance a un cbargé d'affaires, M. Zivcovitch.

premier rapport.
Vers le soir, le feu s'étendit si ra-

jxdement à la faveur d'un vent sud-

est que toute possibilité de le cir-

cornerire disparut. De chacune des

rues étroites mal pavées de l'intè-

rieur de la vilte se répandirent des
foules prises de panique, chance-

tantes sous le fardeau d'effets enle-

vês de leurs maisons à la hâte à

l'approche du sinistre. Il y avait de

vieilles femmes courbées à moitié,

des vieux qui pouvaient à peine
marcher ail moyen de béquilles, des
aveugles qui étaient conduits à ira-

vers cette confusion de terreur, des

enfants gémissant d'avoir perdu

Le pacte de garantie.
Le statu que en Europe orientale

Genève, 15. T.H.R.— Tontes les com-

missions et 1э conseil de la Société des

Nations onc siégé aujourd'hui.
La première commission poursuit l'exa

lis
universelle ?

On a annoncé d'abord, on a dé-
menti ensuite, on a affirmé enfin
que M. Lloyd George se rendrait

qui vaille ? Les opinions aileman- L'AVENIR COMMERCIAL
qu^ifest'maîaisé'de"»"pïonofeer j DE CONSTANTINOPLE
catégoriquement.
Pour l'instant, la note pessimiste

domine la presse pangermaniste,
celle qui fait l'opinion publique en [transit, ce qui du reste lui donnerait plus

Allemagne, on ne saurait trop in- ! d'activité que de sérieux revenus, n'en

Constantinople,s'ii n'est pas port de grand courts-cns
Les incendies causés par l'électricité

__
_ . .. j_een4 „.,,, m п „ поРГша-lest pas moins port de transit «ae aeian»j dans ses diverses applications dômesti-

I oteme fait vibrer toutesles cordes Important, centralisant le
.

аа88
-

1 parleurH*11; d'une grande partie de l'Asie Mineurs, j fréquence que par l 'importance des dé-
— - ^ "** S du cœur de tout bon allemand,qu'il ; tous les ports secondaires de la Mar- gâts qu'ils occasionnent.haute autorité. Nul n'ignore qu une j monarehiste, sozialdemokrate j* arll etdela mer No.re et plos partien-j Pans a connu, peu de temps, des.das choses que le Premier briten-* °

--

.

le port d0 Haidar-PachaJ graves sinistres que les pouvoirs; publies,
3 chemins de fer d'Ana- justement émus, ont fait étudier de3

paix universelle, grâce à laqueil
la reconstruction économique de

l'Europe ne souffrira plus de diffi-
cultes. En dehors du pacte de
a non-agression » et d'autres ex-

| pédients similaires, M.Lloyd George
Zld!,!aa4Q.!i0a 'f? H

adfa,rtW0n de1 voit dans la Société des Nations ie

dépenses de la Société des Nations. !
, , T . , . cn

», ^ dôe«ma.i tacîeur le P^s apte a agir efficace-

étudier des
maximum

nt

f tolie appelé à se développer. j moyens de défense offrant
, . ;

n ' p(,t Das? d'efficacité. Il est à souhaiter que les (qoi obéissent aux commandeme. j Le port. ее о -

__ aui n'e- i forts qui sont faits, dans ce but, soiede Hugo suante, lance, à la date j„ Grand Marche A l Onenl, -
ro(méB de s„ccfeSjdu 11, cette diatribe que les paci- jxiste. pi ,

priviiégiée et des plus En réalité, ce n'est pas seulement dansfistes qui s'acharnent, contre toute A Опер r
aantUè et la diversité | l'organisation pour la lutte contre le feuévidence, à soutenir le sopmsme i»™a№s,

>п1
ч
4
.

ехо„гШ1оо qae d'im-jq»'" faot chercher nn remècie, maie с estde ia < bonne» Allemagne, feront ^ ; с

ц d
'

ont le traâc fait l'objet d. son ï surtout en prévenant te ma , qui res.deл '

4.1 tnntpfois ils 'P -

с a 'intérpçcsant reve-î principalement dans la défectuosité des
bien de méditer, Ы, touteiois, n» I activrtéj Ce qui assure d intéressant ievo f!. d l'incfimar.J ,f* rer-

La quatrième comm.ss.on examma Ю P
l'Assemblée de Ge- «V u de ffintente. Il détriment des moyens et petits comme, , _»budget du bureau international du

\1&/ne soit fermée à personne. Iipemausais espivai'l.
La cinquième commission adressa ses ;faa {; qu'elle soit réellement uuiver-

„

"

, j

lelicitatlons à M. NVnsen pour le repa-1 seJ|e . C'est pourquoi, au dire des

leur mere, des femmes echevelées mens des -

prisonniers de guerre et]: , • \f r inVfj <гЙП ,.0#»

frnnnnn, nnitrinpA,, imnonco pour l'œuvre accomplie en vue de l'ame-[fur"aux an§ld,- s > M;
UoJ<? Че0 '8е

se frappant la poitrine, des ltonvnes i imat ,oa du sort des refug.es russes.
insistera sur la nécessite de ne

xriant pour sauver leurs familles i La sixième commission adopta la pro-! %aPPer personne d'ostracisme et

également f position de M. Benès, Tchécoslovaquie, \ d'admettre notamment, avec l'Amé-

Planeurss'étaient couchés раг|ГЛ1Т5 8е°Г^ «eu6rai ' П Rusde et l'Allemagne.
1 i la bociete ues Nations doit non seulement j oeulement, cela ne dépend pas uni-

Il reste à l'Etat ou aux sociétés d'assu-
rances, qui sont tout particulièrement in-

i'occurence, d'envisager

. .„„..wpvp. .c."
-- .gui lent СЭ1 autcaaso апшшо """ I y

~~ r
" " ~~ ~

Vhe fois a bord, on curait <7^|aussi aider le conseil à se rendre compte | perflue, car plus que jamais le ca- \ bler risible, mais li prouvé* fcio
, )luiauuu u аи , 1СВ puits ^

nous avions échappé à un cauche- j de la façon dont les minorités remphs- ] binet de lft j^aisoa Blanche refuse jquemmeot quel dangereux compa-I toliennesde Marmara
lo fpn m rnnp .Rrtisent leurs devoirs envers leur Etat. (d'adhérer au Govenant. Dans une |gtion on introduirait dans la So

n'y a rien de plus grotesque que çants, si actifs et si réellement intéres

de demander à l'Allemagne d'en-^sants
trer daqg la Société. Du point del II n'est pas déplacé de faire ressortir^ teress^es dan

vue allemand
de parler sé
ton monstrueux, ne ueae t.esucia ç ],;^reS , font cependant avec Goostantmo-f аш *огюе -

bon de vainqueurs ei de brigands jple ^ 0e |é„r commel
.

ce
. w Sans enirer duos les détails techm-

(suc) qui a poiu tacue d acconapa- | eo est(je Шёте pour les ports bulgares,| dues ^es courts-circuits, il faut signaler,
j gner d'une mélodie morale les actes I roumains et russes ds la mer Noire. | en premier lieu^ quelques mauvais sys-

j infâmes de l'Entente, » i
T , . . - ... ,

f ternes de coupe-circuits et l'abus des

Ce furor teutouicuspourra sem- .,

L avemr de Союйтпьорй pourra,t-.l tordes souples „ deux flis.

Ihler т,ы il nrnuvrfi fc|n . jêi.e сошрготш par la creatwa ou I amé-j Dans le premier cas, il y a lien de rap-
ana-1 peler que les modèles defflioration d'autres ports sur les c<V:es

mar. La nuit, le feu fit rage. 30

marins armés descendirent à terre

pour embarquer les membres du

Êritish Maternity Home qui n'avait

pas étéjusque-là menacé.

Des fenêtres des maisons sur le

quai, les habitants agitaient des

drapeaux. Plusieurs s'enveloppèrent
de couvertures imbibées d'eau de

mer. D'autres désespérés nageaient
vers les quelques canots se trouvant

dans le port et se lamentaient éper-
dûment. Ils furent accueillis tendre-
ment par les marins qui leur don-
nèrent immédiatement à boire. Ils

commencèrent ensuite à sangloter
et prièrent de sauver leurs parents

La ^solution mt adoptée avec —

se trouvant sur le littoral.
1 té*ems par le Brés"' ' de même dans le parU йёшосга«°-

Mer coupe-circuïtsi
I dont on use couramment présentent le

nationale du travail. 1 il, a néttement indiqué, au moment
Le conseil de la Société des Nations | ja discussion du traité avec

décida de convoquer a Geneve, en mai$ t , d, , TT •

1828, oneconféranoe internationale doua-i ' AUemaga^' 4ae
,es btate-Uni» ne

nière d'experts. I pouvaient, sans son autorisation

La commission du désarmement adopta I expresse, participer aux travaux

les conclusions du rapport relatif à Гех- ] d'aucune commission ni se taire

tension éventuelle de i 'accord naval de | représenter à celle-ci. Or, le Sénat

Washiston aux pays non signataires. j ne manifeste nullement l'iatentioa
M. Vmuna rappela, que ie Chili pri|| /jg revenir sur sa politique passée,

i'initiative de faire examiner par le con- s Sj J
grès panaméricain de Santiago au Chili, \ , 0

*

tout projet d'accord apportant ia сой-!

tr, talion preciense du pL générai do M. ®°barnee qu i la manee contre ceu-

des i vre M. Wilson, il n'en est pas

'& ampères, remplacés par du fil de
de ces questions, l'expérience dn passé | cuivre ou du fli de fer Simplement, pou-
| permet de répondre par la négative et à I vant, supporter un débit d® ninsrf® f»(V
|la seconde la logique fournit la même ré-1 ampères ?.
ponse. ^ Les fusibles fondent-ils trop souvent ?

débit de plus de 50
ь 1Д ooovuuo 1» ,uS i 4«o luuiuit 1Л ШСШС ie-|uui^peies ^

л
Srfia 17 sept— On craint des ......

^

Irnnhiés à Sofia Le goavernement , ds portl! qui « snnt dévelop-1 Au He» '«re vérliier ПюаШйоп. ontrouve® a ou b
. •

„«r M 1 . Arc An-с Лп Лйч estna-- 86 с°dente parfois de les renforcer, jus-
,in n«ïii ppraire oresiuô par m. au cours des âges, du fait des situa g . y j
du pain bgidUB и*

- - - I. i hJunrs^nîK oni аеНи аа l°ur 011 serieux court^circuittions eeograpmqaes avantsgenr.es, qui se i ^ ..
.r™orx- Га ctar-1 coot oQt.nés par la eonstruction fie quais. 1 111 hce d allumer an raoaodio. LMsag»non tienntat nn Congre.. La j. oe d

p
erésilns ferrés- qni on, [alt ]«tee coupe-cironhe « . fiches .. raodè.e

mlirn «ntonr d'enx des villes entière- »slte Р<и» !» téléphones, est parties-
ment adonnées au commerce, où se soot| ' recommandable, à 1» condition
groupés banquiers, commerçants, сот- ГогтеИе, cependant, qu^un d.cposit.f spe-
mieclAunnirea tanrûoontont 1вЗ 1 0,al > l0i Ш6 nt"

Stamboulisky et ie bloc d'opposi-IT
tïoa tiennent no Congrès. Ce de

nier avise aux moyens de reave

'opinion du parti républicain j ser les agrariens et de contrecarrer

pas varié depuis la campagne f le complot de l'opposition.
(Radio américaine)

L'amiral envoya toutes les forces
disponibles pour délivrer le plus
possible de réfugiés. 3,000 réfugiés
britanniques et autres furent en-

voyés ce matin à Malle et au Pirée,

à Chypre ei à Salonique à bord de

navires marchands. Une jeune fille
de 1k ans se dirigea à la nage vers

un destroyer américain. Un autre

t» л* r, r* fCertains de ses chefs manifestenL
Uoncermwèt £c pacte de (tu- : - x. t j .

* \ malmenant contre le Govenant une
vaniiej M. de Jouvenel eoeposd | hostilité qui ne le cède en lien à

la thèse de la 1France au sujet j celle de leurs adversaires politi-
de la réduction des armements | qués.
SSn conclusion le pacte de M. i ^. Cc concerne sa nusbie,

^ „
] les Bjichôvistes ne seraient sans

Jouver,etpréconise pour eo»»-! dout= иаз (àchée que j'AsseœbIée
mencer les pactes limitéspour Genève leur ouvrît ses portes â

deux battants. Ce serait pour eux

comme une légitimation de leur

usurpation, comme une absolution
de leurs îoriaits. Mais îés Soviets

certains Mtals tout en n'egc'

I elurntl nullement i'hypohèse

ffpne homme en fit autant. |
^Pae

*e général de Berlin. JLt& j
Maih.tenant> ieudi matin à il h V'f4l*em de déelare fe'\ne> veulent pas entendre parler de

Smurne esî encore en flammes. Lal
ntrêe teoeii* ti& ш eopivention j desarmement. Déjà, avaiff que la

ville disparaît № plus en plus.\ 8eerète
e0i*elue à' Mari&n^a^ maiadîe le cgatraignît à abandon-

r* W plié» entre Ui Tchécoslovaquie et la I йег î'4 direction des affaires, Leniae

Comme cite commerciale, eue esi-i
- Gelait un défi h ь ; ia-., и-тп.

. .
j Yougoslavie, la Moummde et c

. .
■ U $Цс'> "bdiit .

ruinee pour plusieurs années. j
•* ■ « La Société ues Nations'tremblera

Personne ne connaît encore iek^ Pologne. Ces Ш>лП s'enga* jqevm^ la Russie des Soviets \» Ш

nombre exact des personnes ayant
' "olidoirement àm«in

péri dans les hôpitaux, dans les prU
sons ou dans les flammes. Plusieurs
survivants vont sûrement mourir de

faim. »

Londres, 17. T
déclara â l'envoyé
que l'incendie de

par des Arméniens, détenteurs

qui se trouvaient cernés.
— On dément à Londres le

de sujets britanniques.

. Parmi les détroits à Smyrne ;

salât britannique et américain,

sSurope
géraienf stoliflhzirement

tenir le statu quo (ш

&eptrale et Orientale.

Yarsofie, J6.T.R.H. — Là Polo-

.gne chargea sot* dé|égué à I ; «So-

i eiéjtë des Nations de protester ébér-

Jgiquemésf: poutre la terreur .et les!

I violèpees.exéciîtéee par PAUema-

S. A. Damad Férîd раеИз
Nous sommes priés de démentir esté-

missionnaires, représentant toutes
connaissances techniques et tous les

moyens financiers, ont créé des courants

toute
même

par
possibilité
Ce modèle

I pprtaut capital, quelles énormes accu-

mnMion-de caoHaux représente la vif©

goriqoement la nouvelle d'après laquellecommerce à créer auprès de ce port
S. A. Damad.Fôrid pacha sa...proposait de|pour en assurer l'utilisation, avec ses

repartir pour un voyage'' 'en Europe. | banques, ses comptoirs, ses entmoétg.sçs
Aucun des membres de l'Entente libé»| agences consalaiaes, ses tribunaux, ses

.aie ne songe non plus à un voyage quel-1maisons, ses industrie",..? Le temps seul,
conque, contrairement à l'information g ©t le travail des générations, peut ner-

dont ie Bosphore s'était fait dimanche
l 'écho.

un tube isr.ié, enlève
da les préparer soi-

^
— - шуиию a été adopté, avec.

commerciaux impossibles à faire dévier, j ^ccès, W Sutee. L'emploi des coupe-s°os le concours do Temps maître de ï «roml# dits bouchons h v,s d'Edisoc,.
toutes les œuvres humaines. étaloanés, devrait être plus générait®

,, .
. i pour ies eutrees de maisons ы pour laiLa création d on gran Ynr ., т7 л

"

:1 répartition de l'électricité dans les étages-,time nécessite l'immobilisât,on d nu .m- i u du courant électnqne »
i'mcérieur des bâtiments .se fait souve»£
au moyen d'installations si defêctuensefs;
qu'on tst ii se demander comment les ae-
cideD'S ne sont pas encore pms nom-
breux. A cet effet, il y auiak lieu de li-
miter rigoureusement l'abus, des torsades;
a deux fils, qu'en monte sur de petit .s

bâtisses attenantes au consulat d'Italie, le

politique prononça pour raemté»
meurtre j sion de la Hongité â la SON. I

M., Bergson signala à la S D.-N. 1

quedap«
* dë nombreux-- pays de!

l'Europe, ia vie jaleliectuèliè ,est 3

menacée et risque de s'arrêter et
les con

plusieu'.-!

РОЩ

ports, l'hôtel des postes, ies hôtels Krerncr

et de la Constitution, 1® club, le théâtre,

7 cinémas, tous les cafés-concerts, etc.

Le consulat de France n'a pas biûié en-

tièrement.
Le nombre des édifices détruits dé-

passe 25.000.
Une enquête

Athènes, 17. A.T I.— La presse grec-
que est informée qu'une enquête sera

faite à Smyi ne pour constater les causes

de l'Incendie, les pertes et les dégâts
subis par la population.

|réclame'сав enquêté pour m

Jutt tabtéau de 1§ situation maté-

ieîté intellectuelle dab* Ш monde f 7~~ Г 4

lue aoa aamissioa daas

entier.

Щ ié
|рм«

Terdjaman, de nom-. ...

supérieurs heOènf.s, qui I e*re
- re£u êûSuite, pHçmfc?

ïmvrne. aoralent été nao-.l requête en règle êî justifierauraiant ete cap

— D'sprês ie

breux officiers
se cachaient h bmyrn
turés.

La presse athénienne se déclare entiè-1 _ Vienne, 16. T.H.R.— La grève des

rement d'accord avec cette décision | typographes durant depuis 12 jours è

humanitaire. i Vienne, s'est terminée vendredi. Les jour-

Le général Torkorn tué Inàax reparaissent.

D'après les journaux turc, le général; ~Z-
ef

Torkorn aurait été tué au cours des der-! tomj£)J® s
.

or }e ce nissieu, dans le

niera combats à Smyrne. j Dauphme, atteignant
1 mètre 20 de-

Mgr Tourian est à Athènes ! paisseur. Jes troupeaux de moutons

Une dépêcher d'Athènes au Patris an-

nonce que Mgr Tourian, évêque armé-
nien de Smyrne est arrivé à Athènes.

ou représentait le dictateur ещнще
un modérateur. Aujourd'hui que
|as extrémistes domiDect sans cou-
teste daas bs çoasells des Soviets,
ou mâche encore moins les parçh
ies. Trotiky ргос1аше que,demôme
ou ifs ont iïàfichi te seuil de la

С riшее, |es Soviets û'âacq|reui les
seuils des Etats européens. Шпо-
yiew'"déclare dans Es Izvësiiâ que
là Russie des ^ovjets serai lErns

l'obligation ae rester encore long-
temps sous les armes afin de sou-

tenir ies ouvriersфтЗ !â Ikffe pour
la révolutioa mpndjale. Ce n'est

pas là préparation requise
mire admis a s'approcher qo
i nacle.
| à FAibmagne, on rie sait
'

rms trop ce quelle pense, au ju te,

[Ests-eUe décidée a jJecoaodôEqu'on
lia reconnaisse digne d'eat'er dans

fie cénacle pacifiste, avec tous les

(bonheurs dus g sg résïpis'ceuçç?
I Eu effet, d'après le Racle,

?
tout État

jqui a'a pas ôiigiaellcinônt été par-

\ Ecipgnt Ш là Société doit, pour y
b

'r '~ ùne

requête en règle et justifier qu fi
remplit les couditions imposées. Au
risque ds rabâcher, il est b u de

ies rappeler, il faut $ qu 'ij donne
des garanties .effectives de son fir-
fenfion sincère d'observer ses to-

gagements fiilernrationaux. » Or,
jusqu'ici, UAiiemagiie ifia cessé de

les violer, Nous passons sur la

clause , subséquente prescrivant
qu'on doit ge conformer $ au>'

Le Terdjuman demenï qua Mousta fa

Kémal se soit rendu à IsmitL. Ii se trou-

verait ioujoais à Smyrne.
Le XX

Nqos rappelons 4 la ool&nie italienne

de notre ville que .c'est demain, mer-

çrecîi, à 9 h. lpj du so>r qu'aura iieu au

Nouveau Td-râ^e Ь galît â l'occasion de

la iêtedu XX septembre.
Nous pvifeiisroas dpiûaia is progr amme.

La gendarmerie
J a été dèQidê de renforcer ies cadres

âà ia gecdarmeria.
ARRIVÉES

ET

mettra de réaliser" ces conceptions. com-]Poalf>. ™ °\°° en рометШа. Ce type
d installation, très pratique pour les son.-
neries ec les téléphonas, ne devront pas
être toléré pour un courant supérieur à;
30 voits. La torsade, n'étant pas suffi-
sammeat isolée des murs et des boiseries
ssbit les influences de la température

'

et de l'hamidué. Ce caoutchouc isola»',,
s'aliène et éc'ate sans laisser ds traces
bien appareilles ce détérioration..

devant ê're utilrsé que
compris entre 1p . plafond

et la lampe, et pour les appareils porta-
tifs se raccordant â une prisa de cou-
rartt.

Dans certains pLys, les conduites sot®
moacares en bois sont de même interdites.
Or- dans ces detix cas, l'usage du tobe>
isolant a coQvariare métallique est tous

me le temps s^nî peut également permet-1
; tre leur déchéance.

Quant à vouloir, par des dispositions
spéciales, retirer à Gonstantinople sa pré-i
pomiéraaee commerciale, sous prétexte
d'affranchir le commerce de l'entremise,
des étrangers, il y aurait là, en admet-
tant que l'on y ait songé, impos-nbiliîé
presqa'
et la

techniques — aussi spécialisées que le&j
compétences du chirurgien ou de l'é«ec-j
tricien — qui font encore défaut à la

Turquie; d'autre p^rt les exportateurs;
ou importateurs çbfargers resteront tou-
jours fibres du choix de leurs représea-

' forent ensevelis.

| — Paris, 17. Т.К.R.— Devant 20060.0

! spectateurs, â Longchamps, ie beige \ principes qae la Société pourra éta-
Vermandel gagna l'épreava cycliste ар-jbfir en ce qui concerne ses forces

Le Terdiuman à'aatre nart
P&l8e (cnî'fiQmd6s As/J s et ses armements navals et mili-

IA Terdjuman^ da_otre_ pa .t_ dément; r _

AD M^sar voilure fransa.se Tal-j, Les ш ,, Qnj^^

Parle sis Remo du L :ovi Triestino des

s l'vant la ligne dè luxe Goastaotmopie-
friaste sqpt partis ;

Le Goa te Giovanni V' ûqoîô âe ModrOn
La Qoptessine Maria Gssati, HaSoétD

N fi b y et Mme, Mme M. Franzoui, le

Dr A. Maggioni, Mua? Andronikoff, Mme

M. Sttriart, Mme Emiiy A Brq\yae,
S. A. là princesse Напор A'o^as fiim

pacha ayee щ ûamfi ae compagnie
tjaivdje Osman, M, Phokou CocMdy,
M F F'i'bficHs, Mme Melpomeni Zou-

lïienkoulog'ou, Mme Ju ie Leleutre, M M

betridès, M Jean С Triâuciiff'ili£l|'5, Цше
Nataiine nqUg, Ц ii fileia vViKiam, M.
Marco Fresco, M Jeea Epenetos, M. À.
Manoussaki, Madame M. Yoari z.ine,

Mme Elisabeih HKger, M Mousuffa
N'zameidin, Hacîi Âfi.nisd jjjmc
glica Û. William S-' Morris,
M. Werroil МахуеН, M Agatino d'Anigo,
Ikian Hidji Iîolil Ь.'у, Mme E'pimki
Scarlatidis, M Gioseppe Spéciale, M R.

Uolpern et Mme, Me R. Qorstein et fa-

mille, Ц J. Slfiéufi idès, Щ. James. Gfil,
Mine Rebeqca fiofilnoviicli, Mme îy Lom-

bardi, M. Zachoria Hilairis, Mme Qieo ?

fanvhy Рард. i>Jme V ^oçcidjiaû, M. À.

Pirmo, Famille Pandeimaly,
Odoni et Mme, etc., etc. .

Par le sjs Celic cin Lloyd Triestino sont

partis pour la Bulgarie et oorts du D.a

4 u« j »«» mJfiioe.-.iuiiiiejK ienapp8raîJîes
{u'abso ; us. D'une part le commerce | Le eoraon ne
finance exigent des compétences л пЙОГ tes esoaces
,;„„ог OH£SC, 1- - î r

tant?, éi ceux-ci, pour un long têjaps
encore, tout au moins, reste год! groopés'. jndj"qaé~

"

dans la capitale, où ]щ mnquss, 1еь| j)!, ns ^
AgMoes.diptai.M4i>» » consulaires, ies jp8„ges ,

~

lea „„ves „ les ecan
Ghambl^ m commerce, les facilites dfej tiis Шё8 exposés à nvumidit

ПА tmim ПАГПГД п«^л \ й« i
^

antres pay-
d'action.

mansardes, les greniers» les
granges, ies caves et les écuries, >iù ies

, Uis isolés, exposés à l'humidité et aux
ь de toute nature aveq les igWlères des toits,sont, facilement dété-
compétent leuis шоуеивзnorés et recouverts de matières inflam-

| niables; foia, pailra, guirlandes de toiles
d'arsignèos, l'atilisp'cién de fils
plomb, montés
Ôu® de .rigp.etir.
Sans porter, préjudice ans sociétés d'iasr-
Châtions et de fournitures éieptriqv>ss>

dontt

ïpr porcelaine,
sons-

devrait
ConsUntinop'©, par sa position géo-

graphique par les moyens
mafibie» do son port, par les moyens
maraux dsi sa populatioD de cotrupi-
çants, constitue une force qui as*1 âossi

nécessaire à l'Ana.tolie родг progresser, j uoe régieoae^Kâiion bien comprise,
que le prog ès de l'Ainâtohe est uéces-1"da détail raêniô •

est facile à faive,

S m nA.:réxéootioa de Mgr Tourian évêque ar-fbat, Leegniness gagna ia coupa iû*®r; l toMeosemeat répondu par ia

o°pf \ oaiive. O ù bien le Reich estime-t-ménien de Smyrne. Mgr. Tourian serait ; nationale des voiturettes, couvrant

simplement sous surveillance, en attén - kilomètres en 5 heures 12' 7"

dant que l'autorité compétente ait statué moyenne horaire 118 klm. 100, battant ;! h préférable de garder tonte sa

a son endroit. tous les records des voiturettes sur routes, ! liberté d'action en se tenant à l'é
A \

saire à Gçastaaùûople pour se

D'autres poris d'importance» seoor;-

dai:e, de la Marmara et de ta Mer Noire,
pourront s'améliorer et prendre, dans les

régions dçAt fi» -«'-П 'o débauché па-

tureL ове légitime prépondérance. Gcms-
tantinople, centre de la Ôcàme et du
haut commerce, en même temRs vyv.,.
< Bszar ds 1 Orient » prufi eyg, enooro du
développement de ces âutrçs. ports Ц
zone d'in^aecoe directe dé ia oapit^dl,
àaijis I? Tfcrace Orieut^'a et l'Anatoliê î
Geptraie est, dq reste, assc-z vaste poui j
asseye? so» avenir.

«

dève-j аррлгц-ï^ii. toute la sécurité deimpdée.
f LVms ее même ordre d'idée, on peut rap-
| peler qu'il est du nias grand intérêt, pour-
fout propriétaire G'imrs.mubles, — d'hôtels
si de magasins tout spécialement — й&
demander das»s ies iostaHations èlecirri-
qpas ie_ foioximum de gai^uties contre
les ço«rts-ciroûiis.

P. L. R, D'O.
Do/dear ès Sciences., ingénieur

я

Toutefois, le fab îjue l'on ait pa.r\ââ®b- 4
M. Didibo f vent, en C6S derniers temgs. des cfiai-, |î ges que peut représenter pour le сова- 1| iiierçe dû Ц Turquie, l'eptreiuUa de?:

t ports dç ' Jt^ugeïsfiea oubliant les avsaiagea qoi |•

goût plus réels que les charges, s'il r.t ^i J,.!l <. Г.О Й1ю vnlall.l
M Georghios, i. Gheovgheff.M. Atexta- tel» pas être reU»a commeю «memc%y »

dre Dogar M. MonsUfa Kiwneddta, lia, dqiî «II» epos.dere, de la part dr, ta:.»
dit Ahmed bey, Mme Elis., Hara&ar.as,, lieux tores, comme une fausse »й»рге-.§
4 Stoii Mlttoff, Evangiielia К. Аш» hmsion do leur s.taaticm çft,. rapport ar |
ritm et Famille, M S Msghl et Famille, M. | commerce mtematiod^ et «пи «cW»)
Métrokidis, M. Georges Inglesis, Mme L ! forme, mérite de retenir sérieuseme»

Racaicki et Famille, Mme I. Farnmon et j l'attention,
î F.fiiiilie, Mm§ MariaNaimovitei, etc., etc. j

mé

••

A

( L'Information cfQfie&il
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HEURE

COURS DES MONNAIES
L'Or
Banque Ottomane
Livres Sterling
Francs Français
Lires Italiennes
Drachmes
Dollars
Lei Roumains
"^arks
«baronnes Aabiehiônne
Levas

COURS DES CHANGES
New-York
Londres
Paris
Gsaôva
Rome
Athènes
Berlin
Vienne
Sofia
Bucarest
Amsterdam

753
365
778
270
151
(S

173 »

22 —

2 5;8

21 —

78 50

OBLIGATIONS
Tare Unifié 4 ojo Ltq.
Lots Turcs

»

'intérieur 5 ojo »

ÂnatoHe I & II 4 1 [2 olo »

III
Kanx de Scutari о oio »

Port Haïdar Pacha 5 oio »

Quais de Cûnsjplô 4 o;o >

Tunnel 5 o[o »

Tramways 5 ojo >

Eiectricité 5 o;o »

ACTIONS
Anatolie 80 ojo Ltq.
Assur.Génér.de CoRsjplé »

iBàlia-Karaïdin y »

Banq. Imp.Ottomane »

Brusser.Réuniesfactioas) »

< « (Bons) »

Ciments Réunis »

Dercos (Eaux de) »

Droguerie Centrale »

Héraclée *

Kassandra Ordinaire »

« Privil. »

Minoterie l'Union »

Régie des Tabacs »

Tramways _

>

« Jouissance

56
7
7
3

13

870

94
20
j
16

200
13

13
10

20
4
4
4

15

59
39
27
14
19

50
78
50

50

L'Entsaîe si i'Orisnf
Londres, 17.—L'amiral comman-

dant la flotte britannique dans les

eaux turques a reçu des ordres ea-

tégoriques pour prévenir à tout

J prix toute tentative turque d'oc-

icuper les Détroits. Des navires,

j des canons et des hommes lui sont

| expédiés , pour l'ai-
îder dans sa tâche. Les promptes
| mesures prises par les Alliés pour

Л contrecarer lés aspirations de Ké-

jjmal pacha, le nouveau dictateur
"turc, ont rencontré une approba-
tioa mondiale.

(Leafieîd Press)
V
* :k

Des ordres ont été envoyés aux

hauts-commissaires alliés à Cons-

^
îantinople pour transmettre une

I note collective à Kémal pacha insis-
tant sur leur précédent avertisse-
ment contre toute violation de

de la zone neutre.
Bien que la Yougo-Slavie ne mo-

bilise pas, il est déclaré qu'elle
installe des troupes tout le long de

la ligne-frontière, pour toute éven-
tualité.
Le gouvernement britannique se

propose de renforcer immédiate-
ment les troupes gardant les Dé-

troits. Les Dominions sont invités

à envoyer des contingents. Les

Etats balkaniques ont été égale-
ment invités à coopérer,

Ah
\ Londres, 17.
est maintenant

Sшуте
T.H.В. — Smyrne
une ville en ruines

|et les eocrespondants des journaux
? dépeignent des scènes terribles oh

lia population frappée de panique
est resserrée entre les flammes et

jia mer.

! G00 sujets britanniques ont été

1 sauvés des flammes et recueillis à

Ibord des navires.
Les consulats d'Angleterre, d'A-

mérique et de France ont été dé-

truits.*

Les musulmans des
Londres, 17. T.II.R.—A

des victoires turques les
mans des Indes vont demander
de nouveau une paix juste pour les

Ottomans.

4 TRAVERS LA VILLE ET LE MON DE

La vie drôle
et la mt triste

Société Anonyme Ottomane
du Chemin de fer Métropolitain

de Constantinpple
(Entre Galata et Péra)

1)11il U

La malh à surprise (tnire feaiata et f era;
LLO { iJ * В I EST! NO

U Entrant, —

,,

Le »— 8ТЕТ.У parti «ci le

l'*Bire-soir ch« toi, ne «doute» pas de , *'*%. .

12 Z Р°Ш
' 8щюе et Ы ?orts de

rfP i> enrvw uni lfintendaff
U Société Anonyme Ottomane dn Ghe- Ja Syrie et Alexandrie et ia bateau

Il trouva sa femme 4 ccmorgoie d'usé i min fer Métropolitain de Contant!- ЙИВШ£В atteodu en nctre

voisine, Méfck hsaem Atarad effendi, 6 entre аа|а'0
,

eS Pera
>, »I

' hoa'ieni'bort le 16 ert. d'ordre de nos Autorités

très fatigué, enleva sa jaquette, passa j a ^ Jib :tçf tc0lS
,

ont embarqué des réfugiés ù Smyrne h

Г{ ScSîlLLr^'cTS^tiondeïarent,
8

" и *

ГТ

ô
. c .„, , v,„„ r»tr« u»?

• pon No 10, venant à échéance 1© 1er Ос-в Le bateau &MAZ partira sa-

»<» •«* P«» l! 23 4 !>. p. de

IKll
ne

commenta ces

; propre à an ca-

! 7?

80
70
65

Les journaux accueillent cha-

jeureusement le fait qu'au sujet de
la question immédiate du Proche
Orient c'est-a-dire du maintien de

la neutralité dans la zone démili-

tarisée» l'accord entre les alliés est

complet. De la Satisfaction est gé-
néralemenî exprimée que les gou-
vernements alliés envoient des

renforts militaires et navale à la

zone neutre à titre de précaution
contre toute attaque.

*-

* *

Londres, 17 sept. — Le Daily
, Telegraph écrit : Les cendres fu-

I mantes de Smyrne et les monceaux

de morts dans ses rues formeront
une décor pour la Conférence fu-

(ure

Le pétrole synthëtiqns. — Le dla-

niant et les rayons X.— la coos-

titutîori des houilles. —Charbon

et hydrogène
Quelque temps après les désastres de!

1870 on pouvait écrire: du chaibon,.»
toujours du charbon eneore du charbon, s <ie la ville,
telle est is loi de la guerre. Pas de сот-'

bustib'e, pas da mobilisa tien. La victoire

est venue réparer l'offense et le rapt.

Don prodigieux de nos armées, de nos

savants eV nofe' ingénieurs, c'est après une

tragique et glorieuse leçon qu'elle s'est

réalisée. Noos savons aujourd'hui, entre

(Leafield Press)
*
* *

Londres, 17 sept.— La majeure
partie de la ville est en ruines et

les flammes ont gagné le rivage.
Le qu i regorge de réfugiés chré-

tiens pris de panique qui s'enfuirent

autre choses nouvelles,

rôle des combustibles dans

■nationale est encore plus grand qu'on ie

supposait,mais les progrès de nos techni-

quès lui ont donné un sens nouveau.

C'est le ravitaillement ев combustibles

fluides, liquides et gazeux, qu'ii faut au-

jourd'hui organiser, en temps de paix

comme en période de guerre, bien plus

encore que celui des combustibles soli-

• des. D'ailleurs, la question s'est dosée ei

'vraisemblablement elle se posera avec

lîine force croissante parmi les actuels

pvob'èmes industriels de la transforma-

tion des charbons et du bois en liquides
et g'sz combustibles, •

C'est à elle que se rattachent les étu-

des faites un peu partout, mais particu-
lièrememt en Allemagne, qu'on & dési-

gnées par i'exptession impropie, mais
recherches sur ie pé-

(Radio américain)

Les Etals-Unis eî l'Orient
Les Etats-Uoiâ sont naturelle-

ment intéressés à la liberté des

que ie f Détroits bien que le gouvernement
la défense f américain n'ait pas pris part au

règlement de la question territo-
riaie du problème orientai, nié-

tant pas en guerre avec !a Turquie
et qu'il n'assumé aucun engage-
ment l'entraînant dans des réajus-
temeots territoriaux pouvant ré-

sulter des succès turcs à ia suite

de l'occupation de Smyrne. Jus-

qu'ici 14 Américains nationalisés

manquent à Smyrne. Il se peut
qu'ils soient envie en dehors de la

ville, ayant suivi leurs parents. Des
avis officiels signalent plus de

3GO.OOO personnes de toutes na'io-

naiités se trouvant dans un extrême

dénùment, sans pain ni abri sur le

littoral de l'Asie Mineure Oeci-
(Radio américain)

plu10% Ahmed eff
faits avec la coaip'
felier.

Sa femme et Mélek hanem écoutaient

bouche bée, hasardanï, de temps en

temps, quelque timide question,
la suitef II était près de 10 heures, lorsqu'Ah-
musifl- med effendi ryant en beso n de prendre

'

un objet clans sa malle, se leva.
— Inutile de vous déranger ! s'écria

aussitôt Mélek hanem sur un ton qui ne

f manqua pas de surprendre ie cafetier.

I — Mais j'ai besoin de cet objet, fit-il
s — Vons le prendrez demain. Laissez

j pour ca soir...

| De plus en plus intrigué de cette in-

sistence, Ahmed effendi se dit qu'ii de-
vait y avoir anguille sous roche.

—• Je vais éclaircir ce mystère ! pensa-
t il.
Et il alla vers la malle. Il ne l'avait

pas plutôt ouverte qu'il rechia brusque-
ment.

Un individu aux moustaches démesu-

rément longues s'était dressé devant lui

de toute la hauteur de sa taille hercu

léence.
— Qui es-tu ? demanda le cafetier d'une

voix à demi étranglée par la snrprise et

la colère.
Au lieu da répondre, l'homme sauta à

la gorge d'Ahmed effendi, et pendant
quelqnes instants, ce fut une lutta sans

paro'es.
Sentant qu'il allait avoir le dessous,

le cafetier se mit à crier de toute la force

de ses poumons.
A ces appels, plusieurs personnes du

voisinage accoururent pour prêter main-
forte à Ahmed effendi.
Mais l'homme de- la malle, se déga-

géant, courut vers la porte et disparut.
De l'enquête de la police il ressort que

Mélek hanem est une femme d'une mora-

Sifcé douteuse et qu'elle s'est déjà plusieurs
fois entremise pour procurer des divertis-

semants extra-conjogadk aux "dames ma-

l iées de Ilaskeuy.
L'homme aux longues moustaches est

fictivement recherché.
Quant à la femme d'Ahmed effendi, elle

jure ses grands dieux qu'elle ignorait que
la malle confiât une pareille surprise.

Elle se pend au plafond
Mme Tosca. d'origine russe, àgéa de

26, femme d'un certain Socrate, sujet
hellène, demeurant à Macrikeoy, Sakiz-

Aghatch, désespérée cfs ne pouvoir gué-
ri г d'une maladie dont elle souffrait, о

mis fia à ses jours, en se pendant au

piafond de sa chambre.
Mme Tosca avait lai sé sur une table

percutante de : recherches sur le

trole synthétique. On conçoit bien due|^enfa ]e
cette question demande, pour être réso- jjj
lue, un certain nombre de connaissance: jj
sur le constitution physico-chimique do | b!e au support de grandes compressions,
carboné et de la houille, celle-ci étant | La physico-chimie du carbone dia-

.jusqu'alors considérée trop simplement : msa t et du carbone noir a fait, on ie

'•comme du carbone impur. j vo j £> Щ sérieux progrès qui, pour le

**
_

moment, ne semble pas devoir donner

L'emploi de ces ooda? électrornagnéti- (jg résultats en dehors du domaine des

que»» extrêmement courtes, qu
on nomme sciences pures,

rayon N, pour étadier les cristaux, a per j
1

*

mis des investigations au cœur même de ;
* *

Ja mméeuie cristalline du diamant. Notre J Les recherches qu'on poursuit pour

regard prolongé de façon indirecte, mats f atteindre à la connaissance de la consti-

■certaine par ces radiations a pénétré la jj tutioç des houilles ont, au contraire, un

structure de cette pierre qui magnifie la l intérêt pratique évident. Cos substances

llamière banale et lui donne l'éclat et la f ne ressemblent ea rien au carbonne noir,

subtilité ea celle des étoiles. | Elles sont des agrégats de cp ;nposés сот-

On a constaté alors que les atomes de f plexes dérivant des bois dans lesquels se

sîi moléeffie sont très rapprochés ies uns | trouvent leurs origines. Au cours des pé-
des autres ftt disposés comme les sommets ] riodes fiéologlques, iignines et résines

d'une pyramide relie que chacun des ato| svlvestrès ont donné des constituants il-

mes soit relié à quatie autres atomes etjjgneux et résineux des charbons d'où pro-

ceci symétriquement. Cette disposition | viennent les carbures baozéniques et ies

■explique la grande dareté du diamant et | gaz que nous retirons par distillation

tsa faible compressibiîité qui est environ i Les celluloses des bois ayant, pendant les

•quatre fois moindre que eel'e de l'acier. - mêmes période s, fermetitâes et données

iLa molécule du carbone noir (graphite, j des matières sucrées, celles-ci se .sont

«charbon de bois, noir de fumée, 6ic.) est, | unies aux produits de fermentation des

au contraire, très compressible a un point] aibuminoïdes également contenues dans

que le graphite, par exemple, est era-1 les bois pour former des subtances ?zo

ployé comme lubrifiant. L'analyse radio-1 tées d'où nos traitements industriels

graphique de cette molécule montre que 1 peuvent extraire l'ammoniaque,
ses atomes sont disposés sur des plans j Cts théories jpflr la structure des char-

horizontaux, suivant le type de consti-j bons et substances analogues n'ont pas

tution en nid d'abeilles. Cette structure ]été établies sans ци.grand nombre d'ex

en feuillets est évidemment pêu fpvora- péi'iences chimiques. Quelques-unes d'en

En Syrie
Paris, 10. T.II.R. — Le journal

panarabe Al-Carmelhiï l'éloge des

déclarations de Poiacaré relative-
ment au mandat syrien et aux

bienfaits de l'aminé franco-turque.
Il reconnaît que ia politique fran-

cophile est la plus apte à la réali-
sation des aspirations arabes.

18 comte Sforza rentre à Paris
Paris, 17. T. H. R. — Le comte

Sforza, ambassadeur d'Italie ren-

ira à Paris.

Etats-Unis et Europe
Londres, 17. T.II.R. — M. Urit-

ten, membre da la Cbambre des

représentants a produit une то

tion demandant à ce que les Etats-

Unis, ne se tiennent plus à l'écart

d'une participation active dans ies

affaires européennes.

Tchitchèrina rentre à Moscou
Berlin, 16. T.H,R. — Dans les

milieux soviétiques le brait couri

que le prochain retour à Moscou

de Tchitchêrine serait en connexion

avec la situation en Orient.

La situation en Russie
Londres, 17. A.T.I —Suivant des

informations de Riga, la situation

en Russie se présente assez grave.
La population manque dans la plu-
part du pays des aliments néces-

saires à sort existence. L'hiver est

envisagé avec peur par toute la po-

pulation.
Les journaux soviétistes assurent

que le gouvernement fera des ef-

forts extraordinaires pour appro- 6 , 4
... . o

.

. \ L- и
- j 1 une lettre redmee en russe, adressée a

visionner la population en bois dej f0n marietil3Isentaç ls , où e iie „pu

quait les motifs de son acte de désespoir

Hassan Tahsme et Kémal beys
Sont condamnés

La 2m® chambre correctionnelle de

Stamboul a condamné par coniumace

Hassan Tahsine bey, ex-direcreur-générai
de la police, et Kémal bey, son adjofftt,
à one année et demie de prison, pour per-

qaisition illégale che z Ssïbê Isoiec hanem,
iroeur d'Eaver pacha.

Uri escroc habile
Un escroc appartenant à une famille

notoire, Chevket, dont les exploits ne se

comptent plus, vient d'être an été. ils

fait des aveux complets.
Voici que'ques unes des victimes de

Chevket : Ismet bey, ex-esvabdjibacki,
qoi en a été pour ses bijoux ; Avni bey,
médecin e > chef de l'hospice des aliénés

à qui Chevket a soufflé une canne avec

pommeau en argent et une longue • vue ;

des employés d?, Téléphones en ont été

pour leur linge ; Djélalsddîue effendi,
d'Ak-Séraï, pour son argent, eîc , etc.

Chevket a été envoyé au dépôt,
ineendîd

Un incendie s'est déclaré avant-hier à

Baghiarbachi, Scutari, ch-z le capitaine
1b fliim effendi, d'Ourfa.
La dite maison ainsi que l'épicerie afie-

nante ont été la proie dos flammes.

Qn orçità la malveillance.
L'enquête se poursuit,

Une aventure de У. Pierre Benoît
Paris, 17. T.H R.— Les journaux sont

pleins do récit romanesque de la fiancée
elle saisit pffi-
a disparition de

cette date, par les sofas : de la Banque
Impénale Ottomane, Galata, à ses gai-
chets, et de la Banque Commerciale de ja

Méditerranée, Galata ainsi que par le

Service des Titres de la Société Ano-

nyme Ottomane du Chemin de fer Métro-

poiitain de Constantinople entre Galata

et Péra à Péra, Métro Han, 1er étage
(tous if s jours ouvrables, sauf les Vendre-
di) de 9 à 11 h. Ij2 et de 2 à 4 heures.

Gonsipie, le 2 Sept. 1922.
La Direction

Boeiéié des Tramways
de Conslantinople

A V I S
La Société des Tramways de Gonstan-

tinopie a l'honneur d'informer les dé-

lenteurs d'Obligations « TRAMWAYS »

5 o to Emission 1918, que le paiement de
la Gontrsvaleur du Coupon No.9, venant

à échéance, le 1er Octobre 1222, sera ef-

feetné, à partir de cette date, par les

soins : de la Banque impérial© Ottomane,
Galata, à ses guichets, et de la Banque
Commerciale de ia Méditerranée, Galata,
ainsi que par le Service des Titres de la

Société des Tramways de Gonstantinopie,
à Pôra, Métro Han, 1er émga (tous les

jours ouvrables, sauf ies Vendredis) de 9

à 11 h. 1|2 et de 2 à 4 heureè.
Constaatmople, le 2 Sept. 1932.

La Direction

тот 23 sept, è 4 h.

luxe) (voie Canal deCorinthel pour Piréo,
Corî'ou, Brmdisi, Venise et Triesfce.
Le b?Seau CIjEQJPATMA partira

mardi 26 crt. ô 3 h. a.m. pour Smyrne,
Rhodes, Adalla. Liœassol, Ьагааса, Mer-
i sine, Âlexàndrett-8, Tripoli, Beyrouth,'

Gaifa, Jaffa, Port-Saïd et Alexandrie.
Le bateau SUJMJBéRAMIS partira

mardi 26 sept., à Ю h.a.m. pour Iné-
Poli, Sarnsoun, Ordou, Kérassunde, Tré-
bizonde et Batoum (1ère et 2me classes
à prix réduits). 4

Le bateau PAJLAÛKY partira sa-

m&dt 30 sept, à & h.p.m. (ligna de luxe),
(voie oanai de Gorinfce) peur Pirée,
Corfoa, Brindis i,Venise et Tnesta. '

Le bateau IjEOF'OIjF.S partira sa-'

medi 80 sept, a 5 h. p.m. pour Bourgas,
Varna, Constantes., Soulina, Gaiatz et
Brailà. /

Le bateau TUENT® partira таг-
di 3 octobre à é h. p.m. Dardanelles,
Saioniqae, Pirée, Patras, Corfou, Brin-
disi, Bari et Trleste.
Le bateau GAFjICIA partira ven-

dredi 6 octobre â 4 h. p.ra. pour Novo-
rossisk, Sébaslopol et Odessa. .

1/2 bateau C7J?JL î€$ partira sa-

medi 7 oct. â 4 h, p.m. (Ligne de luxe)
(voie C.aaal de Gorinthe) pour Pirée,
Corfou, Brmdisi, Venise et Trieste."

Poar pias ivmplas WEridgeenienÉs s'a »

âfesssr à bAgence gôaômie du LLOYD
TRIESTSNQ Gakèa, Moumhané.T.éléph.
Le;, д 21x7 ôa à ses Bureaux de i*éra(JPé-
fa-jPalace.HàJ-el) Téléphoua .Péra 2490 f à
Slambotu, Haa, Têlép S6am«
boul %Ъл. :

Société Anonyme Ottomane
d 'Eléciricifé
A ¥ I S

La Société Anonyme Ottomane d'Eiec-
tricité a l'honneur d'informer ies dôten-
teors de Certificats' provisoires d'Obliga-
Lions Electricité 5 opo, Emission 1919-,

que, par suite des retards intervenus

dans la livraison des fines définitifs,
l'échange des Certificats Provisoires n'a

pu encore être effectué.

L'estampillage des certificats provi-
soires, en vue du paiement de la contre-

valeur du Coupon No 7, venant à échéance
le 1er Octobre 1922, sera fait, à partir
de cette date, par les soins de la Banque
Impériale Ottomans, Galata, à ses gai-

ia -Soc

n IS) G

Cor

1S1 que p
:iété Anoi
Péra, M

jours ou

î9 a 11

le, ie Ici

chauffage et vivres.

Le cabinet oiiioeis démissionna
Londres, 16 T H, R, —- On an-

nonce qu'à la suite du refus du

parlement chinois d'accepter la

nomination à la présidence du con-

seil de Tchang-Chao-Yi, le cabi-

net démissionna.

Nouvelles de Grèce
|
| Athènes., 17 septembre. — Le gouver-

jnemeot a pris toutes ies mesures en vue

ide maintenir la situation én Thrace.
— M. Lindley, chargé d'affaires bri-

lt?nnique est de retour, venant de Lon-

\ die§.
! — Au dire de passagers arrivés an-

i jourd'hui de Smyrne on ignore ie sort de

1300 élèves du pensionnat américain de

ijeunes filles en cette ville. [Kyrix),
j — L'armée grecque transférée â Ghio,
? Samos et Mytilène s'élève à près de

180.000 hommes.

ar le Sf
lyme О
itro Hsn
vrables,
h. 1(2 e

Sept. 1322.
La Direction

Й11ТЖВЖЖ®!:'

■vice des Titres
omane d'Eiec-
r, 1er étage,
sauf ies Van-

ia 2 & 4 h.

fÂUX PAU! 'S

tre elles jsrésen'.èrent un grand intérêt

pratique dont il est difficile de préciser
les limites. Parmi les essais effectués

ceux qai ont trait à l'action de i'hydro-
gène sur le charbon doivent retenir l'at-

tention. Dans une conférence faite à la

| Société Chimique de prance, M, Daniel

Florentin a rappelé que, dans ie procécé
Gergius, 88 oo de la houille traitée â A00o| eie эд pjerre Benoît i s

sons une pression de quelques centaines| Ciefiement la police de

AUX ELEVES

Avant de faire vos achats de livres

classiques et de fournitures sco'mires

visitez

Li Grands Li&filria laoliaia
467, Grande Rue de Péra

où vous trouverez à des PRIX DEFIANT
TOUTE CONCURRENCE :

lo tocs !ce livres classiques adoptés'
par les écoles de Goostantinople.
2o toutes les fournitures scolaires.

. LA GRANDS LIBRAIRIE
MONDIALE offrira à tous les élèves
un cadesn d'une valeur ce 5 0(0 dn
montant de leur achat • à eSsoiteb"
is'air зягж dans nos rayons de four-
nitnre scolaires.

Pendant ia période du
1er septembre au 30 octobre, pour
tout achat de 3 Ltqs. de fournitures
scolaires, il sera accordé une ré-
duction de 5 o(o sur les prix marqués.

Ssnisas Ш (lis ies Princes
â partir desamedi-, 22 Juillet

Du pont : 8 h. 30 (direct pour Prin-

kipo) ; 10 h. (avec Cadikeay) ; 3 h. 30 ;
5 h. 45 (Proti et Prmkipo) ; 5 h. 45 (An-
tigoni Halki>.$ 6 h.30, 7.15(avec Cartai et
Peniïk) ; 8 h.

Do Prmkipo : 6 h. 80 ; 7 h. 15 (de
Pendik à 6 h. 30) ; 8 h. 15 (direct pour
lo ppnij 8 h. 15 (de ,Halki avec AnîL.
goni) ; 9 h. 10 4/ h. 45 (ave<; Cadi-
kstiy) 6 h. (avec Cadikeay).

En outre, un vapeur part da Peadifc к
'

1 h. 30 pour Cartal, Maltépé et Djadé»
Bostsni, avec retour da pont le soir à 6 h.
Service des dimanche et Vendredi

>

Dupont: 6 h. (avec Cadikeay) les.
dimanches jusqu'à Pendik) ;. 10 h. (ave» ,

Cadikeay, X h,60 (avec Gadikeuy,) èh.<lb,
i h. ct-.vec Cartal, Pendik) S h. (les di-

manches à 9 h.)
De Prinkipo ; 6 h. 30 : 7 h. 30 8 h. 15

9 h. ; 5 h lq ; 7 h. ; (avec Cadikeay);
8 h. 45 (de Pendik 7.30 avec Kadikeuy),

En outre, im vapeur
de Pendik ea faisant
et il retourne le soir avec
à 6 heures.

part à 7.30
la côte d 'Asie
retour au pont

d'atmosphères par de l'hydrogène, «on» i l'écrivain, enlevé, selon elle, par les

transformés «p huile combust'bie. C'esiJ .?mnfeiners.
i nn acheminement vers !.es solutions de< | Une première fois, le 11 septembre,

problèmes de carburants qui mit )erj an moine irlandais aurait pris M.Benoît

) grands problèmes de l'heure présente. \ aa minis'ère da l'instractipn off il est

| C-ttesolution en pose un autre déjà posé} bibliothécaire' sous prétexte de le cou-

| ponr l'ptiîisation do procédé de fjbr;ca-[ ц0 1Гв près de M. de Valera eî l'aurait

| tion synthétique de l'ammoniaque : c'est. | transporté en automobile et séquestré
lie problème de l'hydrogène. Il sera peut-1 daDS nn couvent près d'Evreux.

! être, vu dans l'histoire, ie proh'èroè fp-J Délivre jeudi, i'écrivaip rejoignit sa

| dustriel carnc-érisiiquë de "nôtre époque | fiancée et, sur le eonssil de ceiie-ci,

Jean BreuiSly. fs'sbsiint de porter plainte afin d'éviter

l les commentaires.
Mais samedi soir Pierre Benoît dispa-

rut rie nouveau, U écriv t ... sa fiancée

, one lettre, datée de D'Asnières près, de

Un stock de 2.5QQ kilos de berz>ne| Paris, la rassu (. aL h dist/Ki v (|^DG LL

— dont ie degré ne dépasse pas Q'J2g— j geôliers lui promettaient que c'était la

avait trouvé, acquéreur à 22 piastres le j dernière fois qcPil était утлте de cçtte

kilo L'adjudication définitive ayant été j plaisanterie.
remise au 19 septembre, ceux qui vou- j La police, quoique sceptique, effectue

draient surenchérir doivent s'adresser à j dès recherches. Les journaux pensent

PRÉFECTURE DE LA VILLE!

ÂÏHJNAI Kl
Gte Anonymeé*hmurànce

im FIFÔ@
âssiifs?îcc;8 contre les risques
d*ineendie st contre les risques
de Tr&m.mrU maritimes

th te»s genres

Agents géaéraaa. à' 0orisi.autinopie :

IШешъе ШсаМоШ et Fils
I Mincrva Han Mo 31, 82, 88.

Téléphone Pèra
'

Conditions avanteAffousciS
Prompt règlëmcïit Les mv.tres

"I noire direction cie l'économat.
16 Septembre 1922.

[щэштещ'us qu u

d'une plaisanterie.
s afit

AVIS
L admiaistratiûn de la Dette Publique

Ottoman© invite les personnes désireuses
do fabriquer da vin avec des raisins
frais à en aviser l'agence ce la Dette

Publique de -leor 'circonscription, pur une
déclaration écrite.

Cette déclaration don; indiquer les lo*
eaux dans lesquels aura lieu la fabriça-
tion et la date à laquelle le fabricant
aura çqcnaenoé £■,, o{-<: i atj|j|s.
Qaieovquôrne fournir^it pas cette dé-

o!aration et fabriqu du vin, â Гinsu
de 2'Adiair.iStrgttio.n, se verrait appliquer
les pénalités prévues à l'Art. '18 du

ècUvemcat ! Règlement sur ies Spiritueux da 1897.
87

Les cLoiSnehs^ seuisoi- nî, й И h. 30,
départ da pont pour Halki, Prinkipo,
Kartal çi Pendik.

Avis
1.^ Les Cspitâms des bateaux refu-

seront d'accepter des paquets pour li-

vraison à Coilstantinopler
2.— En cas où fis seront forcés da

1 faire cela, à l'arrivée, les paquets seront
*

délivrés aux officiers du contrôle des

passeports contre un reçu. •

3.— Les documents relatifs à la car-,

gaison etc. peuvent être acceptés mais
ils seront aussi sujets à un examen par
les autorités alliées des passeports et ils

seront retournés au capitaine le plus tôt
possibb , si'cela est considéré nécessaire.
4.— Tout capitaine de bateau qœfi

sera découvert ayant en cachette de .pa-,
reil paquets sera puni par ies autorités'
militaires, alliées.

Par ordre du Quartier Généra!
des forces Alliées d'Occupation ;

Hôpital ef dispensaire de la
Société Internationale

ds la Protection de l'Enfance
СШ1€ЖК,Ж

Oirlgë par le Or V50LI
Mardi et vendredi à 10 h. a.m.

Consultations par 1s Dr Tibérius
Grarsd'Pfue de Péra Cité de Syrie, 22
Consultations pour les pauvres. de 2 à

4 heures après-midi.

I Si vous avez des affairesen I
sacres et cafés adressez-vous ■J
à H Antoine Moscoposios I
courtier et expert spéciaiiste g

en sucres, cafés et riz
STAMBOUL, Validé Sultan Han

près du pont, N0 12. ■

Télépk.St. 18jS7

One longue expérience de |
trente-trois ans garantitlexë-
cmiOB ponctuelle de vos

ordres.
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BRILLANTS
Perles, ple-res de couleur

ACHAT
AU MAXIMUM

Galata, MehmedAli pacha hait. 40
Téléphone : Péra 2429

4me et 5me GRANDE

Vente aux Enchères Publiques
Mercredi prochain 20 et vendredi 22

septembre 1922, à 10 h. du matin, il
sera procédé à la vente aux Enchères
Publiques, de la très célèbre collection
artistique et historique appartenant à

S. E. Réchad Fouad bey

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère des fînnîices. Téléphone: Stamboul 1977

No 450, -Adjudication définitive : Mercredi 20 Sept. 1922.

A l'atelier de réparations d'Aïvanséraïl : 2.000 kilos de rails
de chemins de fer usagés, 500 kilos de tôle pour couvrir le plan-
cher, 33 tuyaux (Ге*д en fonte non galvanisés pesant chacun 120
kilos, 2.500 kilos de cordages en fil épais usagés.

A l'atelier de la. direction de la minoterie d'Oun-Capan : 3

A la fabfïqtl» de voitures de Béharié

se trouvant dans son konak sis à Stam-
bon!, Djigal Oglou, Yéni Sokak No 9,
Derrière Divan Mouha&sebat.
Cette collection unique à Constanti-

nople, se compose des objets d'arts,
porcelaines de Sèvres,de Saxe,de Vienne,
de Chine, etc., etc.
Des meubles stylés tels que : Louis

NV, Louis XVI, Empire signé «Maigret»
«Rellangé» «PétersV etc., eto. etc.

Des bronzes signés «Barye» «Mènes»
cFrômiet» etc., etc.
Des tableaux de Maîtres tel que :

«Aivasovsky» «Début» «Duvieux» «Zo-
naro» «Yaléri» «Paiizzi» «Préziosi»
etc., etc.

Boiseries anciennes, gravures ancien-
nés, Firmans de grande valeur historique,
etc., etc.
Manuscrits Orientaux, anciennes cal-

îigraphies turques, bibliothèque, etc.,etc.
Collection démontrés et médailles.
La vente se fera au comptant. L'ache-

teur payera 3 ojo en sus comme droit de
criée.

Le Directeur de la vente
Chemaïa Ange!

Stamboul Mahmoud Pacha
Abboud Eff. Han No 2-3.

Y. Portugal -

Commissaire-Priseur
63, Grand'Rue de Péra 63

La grande exposition de Mardi 19 Sep-
ternbre a. casera publique de 1 heure à

& heures.

700 pieux sans

250 kilos de

enclumes pour forgerons, de 80 à 100 kilos chacune.
, A la fabrfà
|manche.

A l'atelier de membres artificiels de Gulhané
pièces de tôle, 1 grande grue (djer eskaî).

Au dépôt de construction d Oun-Capan : 10.000 kilos de
verres brisés, 15.000 kilos de fer pour cornière, 13.500 kilos de
fer carré, 10.000 kilos de poutrelles usagées.

Au dépôt de Piri-Pacha : 2.5,00 kilos de poutrelle usagées
d'une longueur de 2 à 6 mètres et d'une largeur de 10 cms.

Au dépôt de Saradjkhané : 500 kilos de marteaux pilons usagés
et de marteaux pour casser des pierres, 2500 kilos d'étain, de gril-
lages de voitures, et autres ainsi que de vieux fers composés de rébus
de machines.

STEIN 'S
orientai stores Ltd
Péra Stamboul

Grands Arrivages
des

CHAUSSURES

Фрег
Inimitables

m

ET

Supérieures à toutes
les chaussures

S
WALK-OVER

SHOES
Are good to

look and they
are good

as they look

тввтйшвт^штг

Avis
L'administration de la Dette Poblique

Ottomane informe les intéressés que, con-
formérnent aux dispositions de l'Art. 2
dn Décret-Loi publié dans le Takvihi-
Vekdi du 6 Juillet 1922, No 4509 ;

« Les actes, écrits et avis créés avant
la mise en vigueur du dit Décret-Loi et

qui seraient en contravention avec la
Loi sur le Timbre seront, s'ils sont pré-
sentés aux agences de la D.P.O. dans un

délai de six mois à partir de la mise en

vigueur du dit Décret, soumis à la seule

perception des droits de timbre exigibles
d'après les dispositions en vigueur à

J'époque où ce droit était dû »

* Ce droit sera acquitté par celui qui
fait cette présentation, sauf recours à la

personne qui est légalement débitrice.»
« Passé ce délai, les porteurs des

actes, écrits et avis ci-dessus énoncés,
seront passibles des droits et amendes
édictés par le présent Décret.»

Ce délai devant partir du 6 Août 1922,
les intéressés pourront présenter, de

cette date au 5 Février 1923, les actes

à régulariser au Bareau du Timbre à Ga-
lata où les formalités seront remplie,
dans les conditions ci-dessus spécifiéess

27

PROFITEZ DE L'OCCASION
et commandez de jolis costumes pendant ce mois chez le Md Tailleur
« Au Rafiiné », où un rabais très important a lieu sur les étoffes d'été.

Vous trouverez des costumes sur mesure même à 22 lj2 Ltqs.
Grand'Rue de Péra, Reurt-Yol-Aisi, vers le Tunnel

Capital francs ; 30,000,000
Stège Social à Paris : 99 Rue des Petits-Champs.
Siège de Galata : Rue Voivoda No 27-35.

Agence de Stamboul : Baghtché-Capou No 15-17.

Dépôt spécial des marchandises : Tahta-Calé No....

Toutes affaires de Banque

Service avantageux pour la ca isse d'épargne
jJLocation de Safes à Galata et à Stamboul

dans des chambres fortes de toute sécurité

GÛARANTY TRUST COMPANY
OF NEW-YORK.

140 Broadway, New-York.

Vapilai liéserves et Profits. . Dollars 42.400.090,11
Total de l'actif. Dollars 630.351.3S1.92

Banque Hollandaise
pour la Méditerranée

Siège Social : Amsterdam

Capital: FI. 25,100,000 dont
versé: Fl. 5.ÎOQ.OOO

Succursale
de Constantinople

Galata, Rue Voivoda No ic»

TÉL. PÉRA 2121i2
Tontes opérations de banque

La Guaranty Trust Company of New-York est une Ban-
que spécialement outillée pour faciliter les opérations de com-
merce internationales.

Elle
verpool

Э po;
, Bri

Il— Ш t II 1 ШЯШ

ossède des sièges à. New-York, Londr.es, Paris, Li-
uxelles,Le Havre, Anvers,et Constantinople et a, en

outre, des affiliations et des relations dans le monde entier, qui
la mettent à même de fournir un service financier des plus
complets,

Ses fonctions principales comprennent ;

Placement de tends £

Ne placez plus vos capitaux sans ga-
raaiie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
une garantie sûre et solide, avec des

intérêts très avantageux, faites vos place-
méats sur hypothèque d'immeubles de

apport.
Adressez-vous donc, à cet effet, à la

MaisoR de Banque G. HAMOPÔDLO,
Galata, Buyuk Tanne/ Han, 18-19.

Ouverture de comptes courants
et de comptes dépôts à terme

Opérations de change
Avances contre Nantissement
Recouvrement d'effets.

Garde de Titres
Achat et Vente de Titres
Ouverture de Crédits Documentaires
Renseignements commerciaux
Emission de chèques et Lettres

de Crédit circulaires.

SIÈGE DE CONSTANTINOPLE
Y1LDIZ HAN, Rue Kurekdjiler, GALATA

Téléphone : Péra 2600-2604 Adresse Télégraphique : «Garritus»

NEW-YORK BONDRES BIVERPOOJL
PARTS DE MA VUE BUUXEltJLES ANVERS

Avis
La grande soirée de danse organisée

par la 4ème troupe des Boy-Scouts an-

glais sous le haut patronage de Lt Gé-
néral G H. Harrington qui devait avoir
Heu ce samedi 16 Septembre est remis
pour cause situation à une date ulté-
rieure jusqu'à nouvel avis.

|Offres et Demandes j
Ipiirip nniinlp étranger cherche petitJSUIIG wUU|JI5 appai4ement meublé
de préférence entre Tunnel et Chichli se
composant de salle à manger, chambre
à coucher et cuisine. Offres sous H. K.
à l'Administration du Bosphore.

Hôpital pour .CHIENS ET CHATS du
professeur Santour diplômé der

école d'Alfort. Chichli en faco d'Osman
bey. Téléphone Péra 1477.

A vendre auto «Chevrollet», en très
bon état. Elle se trouve au

Grand Garage au Taxim, où l'on peut la
visiter à toute heure du jour. Pour la
vente, s'adresser à l'administration du
«Bosphore».

АиппНгр pâtisserie à Yénikeuy prèsiuliUlu débarcadère. S'adresser
à l'administration ou à la pâtisserie
même à Yénikeuy.

On cherche à louer petit apparte-
ment bien meublé, trois

pièces et cuisine, eau, électricité, pour
| habitation de trois personnes sans en-
! fants, situé entre Tunnel et Chichli. Prix
| modères. Ecrire offres au journal sous1
E.F.A. 4219-3

§ Gérant Djemil Sicraffi,: avocat

Capital versé :
Lires 150.000000

Filiales et Correspondants
dans le monde entier

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

CONSTANTINOPLE
GALATA, Camondo Han.- Tél. Fera 390-391
STAMBOUL, Pinto Han.- Tél. St 1501-02
PERA, Gd'Rue de Péra, No 337--Tél.P. 3141
Entrepôts, Scutari, (transit). Sirkedji

Banque d'Athènes
Société Anonyme

CAPITAL entièrement versé : Drms. 48.000.000

Siège Social : ATHENES
Adresse Télégraphique : « BANCATHEN >

SUCCURSALES ET AGENCES
EN GRÈGE : Agrinion, Andrinople, Argostoli, Calamata, Candie,

La Canée, Cavalla, Chalcis, Chio, Corfoa, Janina, Larissa,
Levandia, Lemnos, Mélélin, Patras, Le Pirée, Pyrgos, Rethy-
mno, Saloniqne, Samos Vathy, Samos-Carlovassi, Sparte,
Syrie, Tripolitza, Volo, Xanthie, Zante.

A SMYRNE :

EN TURQUIE : Constantinople (Galata, Stamboat et Péra).
'EN EGYPTE : Alexandrie, Le Caire, Port-Saïd.
EN ANGJLETERRE:Londres,Na 82 Fenchurch Street,Manchester
A CHYPRE : Limassol, Nicossie.

ha Banque d'Athènes fait toutes les opérations de Banquetelles que : Escompte d'effets de Commerce et de Banque, Avances siar
Titres, Marchandises, Encaissements simples et documentaires, tous les
Pays. Emission de Chèques et de Lettres de Crédit simples et cir-
culaires. Ouverture d'accréditifs simples et docnmentaîres. Ouverture
de Comptes Courants simples et garantis. Garde de Titres à de prixavantageux Location de Coffres-Forts de toutes dimensions à de condî-
tions avantageuses pour le Public. Achat et Vente de Devises et mon-
naies étrangères.

La Banque d'Athènes fournit des renseignements commerciaux.
La Banque d'Athènes reçoit des Fonds en Compte de Dépôts à Vue

et à Echéance fixe.

Service spécial de Caisse d'Epargne

BANQUENATIONALE DE TURQUIE
FONDEE EN 1909

Capital..... L&tg. LQQÛ.OQO
Siège Central à CONSTANTINOPLE
GALATA Union Han, Rue Voivoda

Téléph, Péra 3010-3013 (quatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Central des Poste *

Téléph. St. 1205-1206 (deux ligues)
BUREAU DE PERA

Rue Cabristan„
en face du Péra-Pcdace Hôtel

Téléphone Péra 117

SUCCURSALE Bfî SMYRNE
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMA
Grand"Rue de la Municipalité
Адешзе d© Londres.

50 CornhiU E. С. 3
La Banque Nationale de Tarqmo, qa

s'occupe de toutes les opérations de ban-
que, agit eu étroite coopération avec la
British Trade Corporation (société privi-
légiée anglaise),
Ses bureaux de GALATA et PIRA met-

tent en location à des conditions avanta-
geuses des safes perfectionnés, de di-
verses .dimensions, installés dans une
hambre forte.

Avis aux Sociétés
A vendre grand terrain de 18.500 mê-

très situé à Couroutchesmé au bord de
la mer avec quai pour l'accostage des
bateaux,et près de la 1цре du tram.
S'adresser à Galata Buyuk Tunnel Ilao

No 18-19. Tel. Péra 721.

Désirez-vous protéger vos bijoux,
votre argenterie, vos ta-
pis et tout ce que vous
avez de précieux, contre
l'incendie et les vo leurs ;

Désir0Z-vous vous renseigner sur les
voyages par bateau oœ
Chemin de fer, sur les
villes d'eau, de cure ou
de sport, de l'Europe
de l'Orient ;

Désirez-vous voyager en Amériq '

de et
dans la Méditerranée parles colosses trr lDSatlan-
tiques de la Compagniede Navigation Nationale
de Grèce ;

Adressez-vous pour
ments à la

BANQUE D'ATHENES
Société Anonyme

AGENCE DE PERA
Téléphone : Péra 3041

fous renseigne-

fEUlLLETON DU

L'AMOUR SOUS
LES BALLESч

Henri

PAR

GAULUS

iBOSPHORE» (N. 60) | meurèrent longtemps, tristement
rêveurs, mélancolisés davantage en-

core parles hurlement^ lugubres de

l'ouragan. Néanmoins, peu à peu, le
sous-lieutenant se mit à parler... et
bientôt, dans cette petite chambre qui
n'avait jamais frissonné — si peu ! —

que des rêves purs de Pauline, puis
plus tard qui n'avait jamais entendu
que la chanson radieuse des baisers
ot des notes d'amour, monta, monta,
évoquée par la voix frémissante de
Joubert, toute l'héroïque charge de

МогвЬгбпц, tout le combat deStonne,
toute l'affreuse misère du çamp des
Glaires, tout le voyage effroyable, là-
bas, vers Kœnipberg...

; Mais, à ce dernier nom, l'officier
s'étfiF toute l'ame écarteiée
d'angoisse... Le souvenir 4P sa for-

faiture, en face de ce petit fit biaqc
où Pauline iui avait donné — faut de
fois — dans un abandon si absolu, la
fleur de sa chair et la beauté de^son
cœur, lui revint, aigu et lumineux
.çomrne un éclair fu'gurant...
Un <G,rfi éperdu Jaïïfft irrésistible-

ment de ses gpr cri fou :

Josie 1...

Le vieux le regarda, incpmpré?
hensif :

Que — Mais ce nom : Josie... Tu as bien (déroute, qui avait chassé nos soldats
dit ! Josie?... insista le cantinier.

(Suite)
Le calvaire d'une amante

NIV

Joubert, les cils humides, recoiv

nut, flétries, dans un petit vase bleu,

les quelques violettes qu'un matin de

« service en campagne » il avait cueii-
lies pour sa tant aimée...
— Ne touchons rien, murmura le

vieux... Il faut que lorsque Pauline

reviendra, elle retrouve tout «son pe-
ttit nid blauc comme si elle vexiait
de le quitter...
Précautionneusement, avec la eraîn-

.te même de deranger la poussière té-

wiue étendue sur toutes ces choses,
les deux hommesAssirent... Ils der

— Quoi donc ? interrogea-t-il.
te prend-il, mou petit ?

Mais Joubert ne répondit pas... ne
'

L'officier, d'un coup de menton hé-
parut même pas entendre... ; sitant, fit signe que oui ., Mais, in-
Il venait de tomber à genoux de- capable de continuer ce mensonge

vant le lit blanc, et, le front dans la douloureux, il s'écria, fiévreuse-
couverture en dentelles dont les bords ment.

pendaient, il se mit à murmurer ces j — Père Borgê je m'en vais... je
mots parmi des sanglots terribles.- s m'en vais... je vais la chercher:.. Je

— Pardon !... oh! pardon... par- ne puis plus attendre... Au revoir, à
don !... ma Pauline... ma seule bientôt !...
adorée. Il jeta autour de lui un grand re-

De sa poigne tremblante, le père'Sar(* circulaire comme s'il voulait
Borge le releva Remporter, plus intensivement au fond
- Mais qu'est-ce qu'il y a doue >' de se3 >'eux ' la chère visi™ de oe nid

redemandn-t-il, la voix inquiète... ^biancqu'il cou,laissait si bien, puis
Pourquoi lui demandes-tu pardon, à'. ouvriml la fenêtre '

' 1e laqaelie "
elle aussi ?... Qu'as-tu fait?... .était tant de fois descendu après un
Joubert arrêta à temps la dameur long'baiser de Pauiine, il sauta dans

de vérité qui allait jaillir de ses lè-j la coar" L'aube grise entPouvait à
„„„

*

(l'horizon les qqécs lourdes...У t'JBo • • •

| .

I •==• Au revoir, papa! Joubert... au— rson, sougea-t il, en se mortànt)mo|r... àbi»nlôl... t0M !e3 trois...la angue.il ne tant pas déjà tuer le j _ ïotts le3 atre , ré dltsi fragile et si récent bonheur de ce'
pauvre vieux...

le

Il mentit, les yeux francs :

| —Tous y
(vieux...
| À l'angle du corps de garde, l'offi-
1

cier disparut... et mélancoliquement.— Rien, sourit-il... un souvenir, un ie père Forge referma sa fenêtre...dp nos souvenirs, qui m'est remonté,
si subitement qu

'

mnd qu cqjurquei
je n'ai pu retenir mes larmes... j C'était la déroute... une immense

des frontières vosgiennes jusque sous
les murs de Paris, Le 19 septembre,
l'investissement de la capitale fran-
çaise était complet... Les armées aile-
mandes, comme une gigantesque
pieuvre, étendaient leurs tentacules
sur les trois quarts de notre pays
déchiré...
Pauline, dès les premiers kilomè*

très de son nouveau voyage, en аре?*
cevant autourd'elie les villages dé-
truits et abandonnés, 'comprit l'inu-
tilité de sa marche vers Sedan... -

м- Ou
( Edouard est prisonnier,

sobgea-t-elle, ou il est libre .. S'il est
libre, Je ne le retrouverai qu'avec
поз régjments... Et seulement si je le
ne rencontra раз, je saurai qu'il est
^розуе prisonnier...
Elle rebroussa donc chemin et, s'o-

rirRtant tant bien que mal,elle prit la
première route qui filait dans la di-
rection de l'ouest...

— Je marcherai, se dit-el!^ jus-
qu'à ce que je rençqptr® tes lignes
française? ,,

marcha pendant huit, dix,
douze jours, accomplissant des
pes quodiennes d'une vilaine de
kilomètres.. Elle vint enfin se heurter

au cercle de fer ennemi qui emtouraitParis... Elle ne put le franoEir. .maisdes renseignements lui apprirent que,
sur les bords de la Loire, îa. lutte con-
tinuait ardente et désespérée...
Une semaine plus tard, après avoirété arrêtée dix fois par les patrouillesallemandes, elbe rejoignit enfin un

régiment dq mobiles.
Gomme elle questionnait un sous-

officier sur l'emplacement des troupesrégulières françaises, elle entendit
tout à coup Feuille, qui s'était éioi-
gnée, aboyer plaintivement. Elle jetales yeux dans la direction d'où par-taientles abois.Elle aperçut la chienne
arrêtée devant un bouquet d'arbres»le nez au sol. De temps en temps,l'intelligent animal se. retournait et
sa voix semblait alors crier des ap-pels pressants..»
Pauline^, smvie du зоиз-offîcier, sa

dirigea vers elle... Sous un bu.Isson
optais, une forme indistincte s'allon-
geait, immobile, enveloppée d'un râle
incessant....

(à suivre)


